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S U P P L E M E N T

DES MELANGES RE1GIEIUX.
MONTRÉAL, S OCTOBRE 1S.1. Ninno 6.

MR. EDI TEUR,
je vois avec peine, par votre numéro du 2.1 dernier,qu'aucun des

Messieurs qui ont assisté à la retraite ecclésiastique du diocèse de
Québec, ne vous a conuniuniqué des détails sur une réunion

qui lait hionneur au clergé du diocèse et à la religion cil ce pays.
Quoiqu'un des mons habilcs, je hasarde ces lignes, tardives à la vé-
rité, mais qui pourront, faute de mieux, avoir Jeuxr utilité. Si vous le
trouvez à propos, donnez leur une place dans votre estimable journal.

.27 Septembre 1841. Ux Ecca:siibusicirE.
ETRALTE ECCLÉSIASTIQUE DU DIOCÈSE DE QUÉBEC.

Sa Grandeur Josel Signay, évêque de Québec, ayant annoncé
par une circulaire à tous les membres de son clergé, une retraite
ecclésiastique qui devait s'ouvrir le 8 septembre, à 4 h. . M., enyi-
ron i 10 Curés et autres prêtres se sont réunis, ce jour-là, dans une
des salles du séminaire <le Québec, pour assister à ces saints execii-
ces. Mr. de Forbin Janson, évêque de Nuncy, accompagné de
l'évquu de Québec et de son digne coadjuteur, lévêque de Sydime,
it l'ouverture de la retraite par le chant de l'hymne cenli cCator, et
pronionca un discours analogue à la circonstance. Il prit pour texte
ces paroles: Castr(, Dci .unt herc. Que de belles choses ne dit-il pas
sur ces camps de Dieu, cette réun i des ofliciers de lrmée du Soi-
gneur et ce grand conseil où doivent se traiter les afihires de la plus
haute importance. inivit a prêcr la retraitc, ce prédicateur cé-
Ire se chargea avec plaisir de cette sainte ouvre.ll parla trois fois
par jour i la grande satisfhction de ses auditeurs. Son élocution florte
et touchante, le choix <les sujets qu'il a traités. l'heureuse application
de la Ste. Ecriture,scs détails intéressans sur les devoirs des Pasteurs,
tout a prouvé qu'il pouvait aussi avantageusement prêcher une retraite

au clergé. que donner une mlssion aux fidèles. Soi discours de clô-
turc, prêché à la catlhédrrdle en présence (lune foule iliemense, était
un ch(e-d'œuvre, qui a produit un bien infini, il a retracé avec son
éloquence rare, les bienfhits du sacerdoce et la reconnaissance dont
les peuples doivent être pénétrés pour le clergé. Tous les jours il
célébrait la messe pour les retraianns, dans le lieu (les exercices, et
assistait dans la clhapelle du séminaire tu salut, devenu public, à la
demande d'un peuple avide de se réunir Cil prières à son clcrg.

Le digne prélat qui gouverne ce diocèse a présidé la retraite, en
a suivi scrupuleusement les exercices et s'e5st montré en tout, amsi
que son pieux coadjutcur, le vrai imiodèle du clergé. Il a profité (le
cette réunion si nombreuse de ses prtres, pour donnier à pusieurs
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MÉLANG}S RELIGIUX.

reprises des avis paternels.et ses paroles ont été accueillies avec res-
pect. Ses récréations ont été employées à répondre à des questions
embarrass-mtcs et à faire les arrangemens et changemens que requiert
en ce diocèse, le commencement de Pannée ecclésiastique, fixé au
29 de ce mois.

Le 16 au matin, tous les retraitans, ci surplis et portant l'étole, se
sont rendus processionnellemnciit. ci passant par la place publique,
du séminaire à la cathédrale, où Mgr. Févêque a officié, donné la
communion générale, assisté au sermon de clôture, et reçu la ré-
novation des promesses cléricales. Après la sainte messe et ces cé-
rémonies imposantes,tous, en chantant le Tc Deun,sont revenus, dans
le même ordre et par la même voie, au séminaire, à la salle des exer-
cices,où un des messieurs (lu clergé a complimenté les seigneurs évé-
ques et remercié les messieurs lu sénnnairc,ti peu près en ces termes:

"Mes seizneurs et messieurs du shminaire,c'est à la prière et au nom
de mes vénérables confrères que je vous adresse la parole,pour vous
payer le tribut de notre juste reconnaissance. Cette tâche aurait pu
être mise en des mains plus habiles,ct confiée à une langue plus exer-
cée que la mienne ; mais puisqu'on le veut, j'accepte cet honneur,
en réclamant cependant l'indulgence de cette assemblée respectable.

"Je dois naturellement commencer par payer à celui qui a si bien
dirigé notre retraite,au noble évêque de Nancy.une dette bien grande,
pour les services nombreux qu'il a rendus au clergé et aux fidèles de
ce'pays. Et si, suivant les règles de l'équité.la satisfaction doit égaler
la- dette. le moyen d'y réussir dans la circonstance présente....? Plus
je considère notre tâche, plus je la trouve audessus <le mes forces.
A l'exemple du Sauveur,votre Grandeur a parcouru le pays en com-
blant tout le inonde de ses bienfaits. Les malades ont été consolés ;
les pécheurs ramenés à leurs devoirs : les justes encouragés; les
lértiqucs convertis ; les peuples éclairés ; des voyages pénibles
exécutés les croix plantées ; les chemins de la croix érigés; des
iissions, les neuvaines. des retraites.....Mais je m'arrétedcpuis long-
teis j nc sens insolvable ; et forcé de demander gràcc, j'o1rr à
votre Grandeur pour toute satisfaction, nos ceurs, le secours de nos
faibles prières, et un souvenir à la messe du sanedi. Ce souvenir,
.su-gré par votre Grandeur,lionorable et avantageux pour nious.sera
uwn dette sacrée, que nous ne manquerons pas d'acquitter. Comme
gaIe le notre promesse, que votre Grandeur daigne accepter cette
udressc qui porte les noms de tous ceux qui ont fait la retraite socs
votre direction.(Voir cette adresscnlumiéro du 2.1 septembre.)

"Notre second devoir est d'offrir nos plus humbles remer..
imiens aux MM. du séminaire, pour la manière gracieuse avec la-

quelle ils ont offert leur maison à l'usage de la retraite,et pour la gé-
uieros:t, qu'ils ont montrée. en se chargcant volontairement des dé-
penses considérables,qu'entraine nécessairement une réunion si nom-
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breuse et de si longue durée. Cette faveur mérite toute notre recon-
naissance, et met In comble à toutes celles si fréquentes que nous
avons déjà reçues de cette respectable maison. N'est-ce pus ici que
la plupart d'entre nous ont trouvé, non seulement des précepteurs
savans et éclairés, mais surtout des amis sincères, de fidèles gardiens
de l'innocence et des moeurs. Toujours ici la piété a marché de pair
avec la science. Les MM. du sémninire n'ont rien épargné pour ob:-
tenir ces fins désirables : témoins les sacrifices qu'ils ont faits, depuis
plusieurs années, pour rendre leur maison plus grande et plus com-
mode, et élever l'éducation au niveau des lumières du siècle, sans
espérer d'antre récompense,que le plaisir de fhiîre le bien,ct le succès
de leurs élèves dans la piété et dans les sciences. Le ciel a favorisé
leurs louables cflbrts : leur maison a conservé le nom de maison-mère,
<le première maison d'éducation du pays. C'est clans les rangs de ses
élèves que le clergé, le barreau et les professions libérales se recru-
tent. Elle fournit à toutes les classes de la société les sujets les plus
distingués. Avantages inappréciables, que le séminaire procure à la
religion et au pays. Cette maison se rend encore recommandable
par-une hospitalité bien généreuse. Des appartemens très-convena-
bles ont été préparés à grands frais pour la réception des étrangers-,
mais que (lis-je, étra gers, il n'y a pas d'étrangers ici ; tous les ecclé-
siastiques, de quelque diocèse ou pays qu'ils soient, sont reçus coin-
me des amis. comme des frères,avec une cordialité qu'on chercherait
vainement ailleurs. Disons le : par la générosité de ces MM., leur
maison est véritablement la maison paternelle du clergé. Aussi le
clergé, tous les ecclésiastiques qui ont visité le Canada. conservent-
ils pour cette maison l'attachement, l'affection et le respect qu'elle
mérite à tant de titres. Cette déclaration est fondée sur l'opinion
connue de nos vénérables confrères. Oui, MM. du séminaire, tels
sont nos sentimens les plus sincères. Comptez sur notre reconnais-
s;ýnce pour les services que vous rendez tous les jours à PEglise, au
pays et à chacun de nouset particulièrement pour tous ceux que nous
avons reçus dle vous pendant le cours de cette retraite, pour les atten-
lions, la politesse et les égards de tous les MM. qui composent votre
maison. Nous n'attendons que l'occasion ('en donner des preuves
et de vous paver d'un juste retour. Vivement intéressés à tout ce qui
vous concerne, nous prenons une part bien sensible à Paffliction que
vous ressentez de l'indisposition de votre très-respectable Supérieur.
Nous sentons, comme vous, que sa perte laisserait un grand vide : les
sciences, les arts, le pays, l'église, votre maison, tous y perdraient
beaucoup. Aussi n'avons-nous pas attendu à ce jour pour demander
au ciel son rétablissement. Nous avons prie en commun pendant
notre retraite, nous prierons encore séparément pour la prompte gué-
rison et la conservation de votre cher et cligne Supérieur. et pour la
Prospérité du s&minaire de Québec. Qu'il nous soit permis avant de
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nous séparer de solliciter la favcur d'élever dans la chapelle ou notre
retraite a eu lieu, un petit monument, un chemin de la croix, destiné
à perpétuer le souvenir de notre retraite et dc la générosité des AM.
du séminaire.

"C'est à vous, Mgr..que je m'adresse en finissant ; comme c'est par
vous que ces saints exercices ont commencê,e'est aussi par vous qu'ils
doivent se terminer. La gràce qui accompagne votre bénédiction va
mettre le sceau aux fruits que nous espérons retirer de cette retraite.
Nous connaissons les démarches que vous avez filites, pour procurer
à votre clergé ces jours (le salut. et cette connaissance excite notre
vive gratitude. Votre appel a retenti d'un hout à l'autre du diocèse,
et a porté la joie dans tous les ccours. Nous sommes accourus à la voix
du pronier pasteur, et nous n'avons qu'à nous en féliciter. Tout a
réussi au-delà de nos espérances. Une sagesse.qu'on ne saurait trop,
louer, a présidé à tout, a tout prévu, tout réglé. pour le tempurel
comme pour le spirituel de la retraite. Quel lieu pouvait mieux
convenir àt'notre sainte réunion..... lieu plein de souvenirs, cher à nius
cœurs..... lieu eapable de réveiller en nous (les sentimens bien pré-
cieux.... lieu le plus propre à notre renoivelle eit spirituel........

"LC choix du prédicateur n'a pi bSOil d'éloge ;le nom seul (lu
noble évòquc de Nancy est un éloge qui surpasse tout ce que je pour-
rais dire. Chacun (le nous a été à portée (le juger diu bonheur de ce
choix. Ce prédicateur puissant cri uvres comme Cl paroles, non
content de traiter. avec une lorce irrésistible et une éloquence per-
suasive,tous les sujets de morale convenables à une retraite ecclésiast-
que, a voulu encore prêcher d'exemple. en s'associant à nins, pour
suivre les exercices de la retraite. Qu'il était beau voir- trois prélats
et un si nombreux clergé travailler ensemble à l'ouvre sainte ! Que
ces jours nous ont paru courts ! Pourquoi filut-il que nous ne puissionsl
les prolonger ? Mais nous avons rendu compte de notre administra-
tion, nous avons revisé et retrempé nos armes spirituelles ; le grand
conseil est tenu, les plans sont communiqus, les ordres donnés. Le
devoir nous appelle à notre poste. Allons. chers confrères, volons où
la gloire de Dieu et le salut des nies nous appellent. Partons. mais
avec la ferme résolution d'être toujours fidèles à Dieu. à la religion,à
notre devoir, de respecter notre sacerdoce, et <le combattre, avec
couirage,les combats du Seigneurpour notre propre salut,ct eclui des
âmes qui nous sont confiées.

"Dlaignez,Monseigneur.nouls accorder votre bénédiction.ct s'il vous
plait, daignez y joindre celle de Monseigneur de Sydime."

Monseigneur Pévéque de Québec, Algr. de Nancy. Mgr. de Sy-
dime et M. Ant. Parant. Procureur du séminaire, ont répondu à ces
adresses et complimens d'une manière hoinorable pour leurs cccurs.et
bien flatteuse pour le clergé. La retraite étanti close par hi. Messicurs
lesr-ctraitans sont allés reprendre, avec un nouveau zèle, les exer-
cices du saint ministère. UN ECC.:5ASTQUr.


